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La dw Grands 

Laos 

S'il Mt to« qQMtiou qui inté* 
refM tout paîticttlièrement le 
Manitoba «t VOnaat, c'aat à oonp 
«ùr celle de« traMpert* xaaflch 
maa On «ûi lea aemmea eonai* 
dSnüMee dépennela par le OooTer* 
namant liberal poor appiofcndir 
DM cananz et donner à la rcse 
du St Lanrant et dea canaux ea* > 
nadieua U prépondérance qni lai 
derait appartenir. 

Lea üttorta da gonrernement 
sont biéaJtaliSéa anandoD sait 
que l'année dernière 68 ponr 
cent de la naTÎgation anr lea 
grands Laos a paÀ par lea ca* 
nanx americaina et 12 ponr oent 
aenlement par ceux da Canada. 

Cette navigation eat d'aillenra 
coniidérable pniaqne pendant lea 
289 jonrs qa’elle a doré l'année 
dernière il a été tranaporté dea 
marchandiaea ponr une valeur 
de 281 millioua de piaatres don¬ 
nant aux amatenra 122,000,000. 

AomI les américains ont-ils 
cette année donné nne extenaion 
oxoeptionneUe i la conatmotian 
des navires dMtinée i cette na- 
rigation. 

On cite entre antres 18 navires 
contantokacnn |826,000, aotnelle- 
ment but chantier. 

Oee bateaux de 300 pieds de 
long ont 40 pieds de hantenr et 
14 de cale, leur capat'ité est da 
trois mille tonneant, u’est-è-dire 
qa'ils peuvent transporter com¬ 
me cbargetnanl chacnn le pro 
dnit de 24,500 acres de blé. 

Cas bateaxu paissants peuvent 
en ontre prendre i la remorque 
un certain nombre de barges por¬ 
tant cbacniM 800 tonnea; l’été 
dernier nn de oea navirea a ainsi 
transporté en nn seul voyage 
2000 tonnea de marchandises. 


tr& KouTsau Uoiart. 

Un nonvean Mozart eat né, s'il 
fant es evnire lea jonmanx «a- 
pegnois. 

Ce virtnoee a pour nom Pepito 
Âriola ; il eat ^ de trois ana et 
jone d^à dn piano avec nne 
mafiatria consommée. 

À la aaita d’nn concert od la 
population madrilène avait 
acclamé le ienne Tirtaoso, la 
reine d'Bspagne témoigna la ^ir 
de le çonnaltre et llnrita, avec 
sa famille, à une Dite dn palais. 

Le jenno Pepito fat beurré de 
gâteaux, de taeieriee et de 
conltures ; on le mit ensuite sa 
piano et il iona qnelqnes mor¬ 
ceaux de son répertoire arec une 
msltrÎM qu’on aurait croe d’un 
homme. 

Mais un petit tnalhetir vint 
rappeler aux auditeurs Pâge du 
musicien. En descendant du 
talMuret, Pépitaperditsacalotte. 
La famille était aDosternéo. La 
reiné, arec tac sollicitude mater 
nelle, a’eapreaaa, en sonriant, de 
réparer elle-môme le désordre. 

Bn dépit de cet incident, la 
cour et la population reconnurent 
que, chez ce précoce artiste, c’eet 
le fond qui manque le moins. 


Lm Btum AbMM. 

MBNüZTS. 

Les blancs taffetas et les moas- 
■elines 

S'envolent au gré dea lents 
menneta. 

Et las violons et les mandolines 
Réveillant seudaia les boeqncta 
mnets. 

Qravissant, jolis, Im rasrebeade 
marbres, 

Dea couples joyeux paaeeui 

enJ^rdis 

Du faune éveillé rit sous le vieil 

nbn. 

Un Amour détend ses bras 
dégourdis. 

Et glissant lA-baa sur lea sombres 

monsaMi 

Des rantèmeu rmit d'un pas ! 

lourd et \> 

Où vont chante d'monr ^et 
l>arolcs douces, I ' 

Sermants et baisers, lotea et lilas ' ' 


Ailph It ohvTtlTi 


Les Amérisains ai fisitilsa es 
roia da toutea nriaa visnneui ds 
découvrir un monarquM nou- 
veam, le roi de la chevelure. 
C’eet on maiohand de jeuraoauz 
de léonray ( Mains ); nommé 
Ralph 1 aaallt, dontls ayatème 
capilaire est vraiment eztraordi 
nairo. Sa toison eat épaisse hten* 
de comme de l’or et très beuslit. 
U ne la lait conper qo'una fois 
par an. li vient de anbir l'c^é- 
ratiofl ordinaire et a retiré 86 
dollars de sa cbexolure asét 175 
francs. 

Ralpne Lasalle regrette rive¬ 
ment de ne pooroir ee faire cou¬ 
per les cheveux tons les jonrs. 

La r«mme. 

Il y a trois chMss aQxqaelles 
une femme doit raaiambler et 
aaxquelles aussi elle ne doit pas 
reasembler. 

D'abord, elle doit Keseinbler 
an limapüD. <}ai garde constam¬ 
ment sa maison ; mais elle ne 
doit pas comme ce molloaque, 
mettre snr son dM tout ce quelle 
posaéde. 

En second lieu, elle doit res¬ 
sembler a nu écho, qni ne parle 
que lorsqu'on l’interrc^ ; mais 
elle ne dmt paa, comme l'écho, 
chercher i avoir le dernier mot 
Troisièmement, enfin elle doit 
être comme l'horloge de U ville, 
d'une exactitude et d’nne régul¬ 
arité parfaites ; mais elle ne doit 
pas comme l'horlt^ faire assez 
de bruit pour être entendue de 
toute la ville. 

l’Hmo. 

Quand il eat midi à Montréal, 
il eat à Paria (France), 6 08 p. m. 
Londres (Angleterre), 4.54 p. m. 
Berlin (Pmaee), 6.47 p. m. 

Vienne (Autriche), 6 p m. 

St Péterai ourg (Ruaaie), 6.55 p. 
m. 

Rome (Italie), 5.44 p. m. 

Madrid (Espagne), 4.89 p. m. 
Oonataatinople (Turquie), 8.50 
p. m 

Bruxelles (Bclgiqas), 5 U p m. 
Amsterdam (Hollande), 5.14 p.m. 
Athènes (Grèoe), 6.29 p. m. 

Berne (Suisse), 5.24 p. m. 

Dnblin (Irlande), 4.29 p. m. 
Edinbonrg (Ecoese), 4.41 p. m. 
Hambourg (AUemagQe.)6 01 p.m. 
Jéroaalem (Judée), 7.15 p. m. 
Stockholm (Suède), 6 06 p. m- 
BmIod (Etata-Unis), 12.10 p. m. 
CharloUetown (Ile dn P. B). 12.- 
42 p. m 

Frédéricton (N Brunswick), 12.27 

B m. 

aliiax (NoavaUd-£oo«e). 12.40 
p. m. 

Bio-Janiero (Brésil), 2.06 p. m. 
Québec (Canada), 12.09 p. m. 

La Havane (Cuba, Antillea).11.24 
B. m. 

Hong Kong (Chine), 12.81 a. m. 
Mexmo (Mexiqna), 10.18 a.m 
New Yoih (Ktats-Unis), 11.58 
a. m. 

Ottawa (Canada), 11.66 a m. 
Pékin (Chine), 12.40 a m. 

Toronto (Oana^). 11.87 a. m. 
Washington (Btata-Unia),' 11.46 
a m. 

Tédo (Japon), 2.15 a. m. 
Mclbonme (Australie), 2.84 a. m. 
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FMTIX 11 XOBtoSL 

ponr préparer {«s peaux de 
moutons avec la laiue prenez une 
cuillerée à thé d'alun en pondre 
et deux cuillerées de salpêtre en 
pondre et étendez ccU à l’in¬ 
térieur de la peu que roua pliez 
easuite, laine eu dahori, et 
mettez dans nn lieu sec. Deux 
ou trois jouis ap^, grattez le 
dedsns de la pean jasqn’ice qu'¬ 
elle soit nette et souple. 

On peut préparer tonte espèce 
de peaux deoette fjçon. 

JBVBU3 JE PEUX. 

Voulez-vous tenir votre gorge 
et vos ponmons libres i Pranes 
one dose de Bxüaa rhukai. 
aussitôt que vous y reseontau 
quelque gène. 8t 
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pra wi ithitio ««MrBMit b, 

Jsbanutiwiil deo ckiHio. «t Iw okira . 

randua n'io rSiraniai |mb iu»iM «waik tAt’UE UHV.MAI^Ml Ul 

•"* !« ld«)ijT» «bbn». plus précieuaas découver 

r* «*« vingt dem1e^‘s années. 

Mit psr le Iraearu-iaunt .t nne decn ° 


Le SAt’UE UHV.MAi^aal nnedee 
plus préci«>uaas découvertes de 
ces vinrt de^i1e^‘s années. 40 
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Attestation du 

Docteur P. CARLES 

L'uÂ dos médccinü kn plus en 
reoommé de l'Kurope. Professeur- 
k Agrégé^ ilc U Fscuhd de 
MédeciM (t c'v- Phami:u-icde 
Bordeaux; Px-Préparalcur de 
Chimie, du n^.-irmacie et de 
V Toxicologie h rreoie de Pliar- 
macie de - Chimiste- 
Expert des Tribunaux. 


f VIN S'MICHEL] 
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. iKilBMraIra, da «Meca^aratlv. d’atmila »tr\n«r a< J 
a eoMribut ■aAraBBasI * raiavti ta* foacaa vitataa at I 

■Urweat CM tataaocbldaa. 

(SlCBd), l>r P. CAKLRS 
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BRYDON BINK 


OUVHT AU PülUC 

Patinage de hrs. 80 è 4 hrs 
45, et de 8 hrs l.i à 10. hrs p in. 

Mnaïqoe. Mardi. Jeudi ut iSa- 
loedi, le soir. 

W. BRYDON. Pnpriiliire, 


J. MUIR, GERART. 


45-lro. 


-e 

Manitoba S. [asteruRf. 
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MISS BAIN 

Exposition do Mode 
28 MAhs 1900 

Chapeaux de paille, 
bonnets. 

Magnifique assorti- 
meut de chapeaux gar- 
aisdepuialI.SOenmon- - 
tant. 

Ou lire imrti du vos' 
garniture». Nettoyage, 
teintun' et frisage de» 
plnmes- 

Tlmbree ds Commerce 

460 BrU« ICaiTi, 

_ WlNNlPEG., 

^^IS 

DE 

CHANBEMENT D'ADRESSE 
PAUL SALA 

Lp popntaire marchand de 
Vins, vient de transporter 
aou maganin {Kiur cause d'a-' 
grandissement de ses affiit- 
res. 

640 MAIN 8T. 

Environ 100 veiges No#, 
de son ancienne place. ^ 

i>i i.'aütrr (WE de hA uo» y, 
La même attention e^’ 

> donnée aux commandes* petîy , 
tea on grandea. ‘ i 

UN PARLE KEANCAU, ANUU.AIS, 
.tLLftMANl). 

PAUL SALA, ^ 

Ma»i«#ut êé^^ain St ! 

kÿh 


Èicra une année populaire a la 
Cuisine dea bonbons dn Klon- 
dyke,' 

liOnr assortiment eat lotyour» 
fraia «t le meillenr. 

T. JULIUS, 


Winiupeg 


M< MMJ* pivjfti-c (k- lAtir, Mbii«.'r.'VuiW i 

JOHN BUNI, 402 leiolyrg Bloek 

wna viinir Maaxs ar v<itiik ctuix 

PiMm. brute H imUw do ijuriur** de Sto 

qf*'y Moiinlwn Tt-ndtU; kitui qw 
riwtix bbm lit. Ht t(riw> df oo mteM« Qurkn*. 


Hrab-lai. 


Ti.|< |ih<»M> IÏ77 


ALBERT HALL 

l^e Professunr (4. Co- 
z*UB donne t-haquo aoir 
à/'l’Alb«rt Hall’’ une 
Hérie de lectures scienti¬ 
fiques. 

Il fait des oxameiih 
]mrticnlien et des cartes 
tea, durant la fournée 
dana le Salon de Thlbert 
Hall. 


.A louer une belle résidesce 
j sMr la me Notre-Dame, beau ja^ 
dhi, hangur, ét-urios, |mit, etc. 
I SMseaseè à M. ^uvtu bureau 











